
PREMTER TROPHÉ1 oe PÉTANOUE QU FUTUROS COPE

L'essentiel
c'est le coéquiPier

Trente-deux équipes pour 96 boules,
des champions - plus ou moins incon-
testés - et du soleil : le premier Tro-
phée du Futuroscope a fait un carreau
ce week-end.

Toutefois, la triplette la plus attendue
n'a pas réussi à s'imposer"' malgré des

serait pas tout à fait ce qu'elle
doit être : une bonne rigolade.
Eclat dê rire, puis : <t Oh,
remalqu€, c'o3t quand
même un ieu de nains. Je
suis venu Pour faire Plaisir

Avec Henrt Safuador, la Pétanque
est ce qu'elle doit ôtrc : une bonne rigolade

débuts prometteurs. Henri Salvador
(champion d'lle-de-France, et à la pro-

;;"ê1" s'il vous PIaît), Vartan Barbé-
ii"n'(l'inr"nteur des boules en couleur)
et René MonorY, ceftes Plus habitué à

fréquenter les bancs du Sénat que les
pistes ae pétanque : les trois coreli-
gionnaires ont fraPPé fort.

A midi, la très fameuse
équipe est en bonne position :

elle vient de remporter sa
deuxième partie sur les trois
disputées dans la matinée ! La
victoire n'est pas acquise pour
autant ; ce sera dur, on le sait
bien.

Et puis, les chances sonl-
elles tout à fait égales ?

« Henri st Vartan iouent
pr6squ6 tous les iours r»,

objecte René Monory après
un n biberon »» magistral -

une figure réservée aux
cracks, où la boule vient tou-
cher le cochonnet. « Moi, ie
ne ioue que dix iours par
an, 6t 6ncore, pendant lss
quinze iours de vacances
que !e m'accorde à Port-
Grimaud »r.

Armé il est vrai d'un très
:eau modèle « J,B. », gravé
â son nom, le président du
:cnseil général n'en aura pas

-cins foudroyé ses adversai-
'as au premier tour.

Super pointeur !

« René MonorYT Un
super pointeur I ». Et c'est
-e-:: Salvador qui le dit. « ll
n a qu'un défaut : son Poi-
g net pivote lorsqu'il lâche
la boule. Mais moi, j'en
profit€, Ouand ie lui indi-
qus lê coup à iouer, ie
décalê mon doigt d'un
d6mi-cêntimètre et la boule
va droit au but ».

-'e.' c'é!iÎe. Henri aPPorte
: âci 3e a bonne humeur

--s aarelle la Pélanque ne

wr_

deuxième partie, ThierrY
parvenait à les Placer à

20 ou 30 centimètres, Pas
plus ».

Et de conclu;-e, encoula-
geantl «Pi](:t lllieux
faire ! »

Jean-Pierre Abelin :

le bon choix

Si Thierry Breton scml)le
n'ètre pas préc;si :se rou l:
pétanque, ,"un-t ttta 4oelin
est à peine plus redoutabie,
Cette information du Plus
haut intérêr, Daniel Voisin,
champion du Monde 1988 et
89, n'hésite pas à la confir-
mer:«son pius gros
défaut, c'est sa reterrue. ll
participe. mais en silence,
si bien qu'on finit Par
l'oublier ».

On sait, c'est dur, mais le

champion insiste : « la pétân-
que exige une concertation
de chaque instânt entre les
ioueurs, c'est primordial
pour l'évolution de la partie
on cours ,).

Nonobstani ces quelques
réserves, Jean-Pierre Abelin
peut progresser... en Y met'
tant tout son courage, << ll a
6té confronté à plusieurs
tirs délicats, et il s'en est
fort bien sorti ». Le coup de
grâce : << franchement, !'ai
été très surpris Par ses
résultats ! »

Jean-Pierre Abelin s'en sera
tiré plus qu'honorablemenl
(en « co-remportant » le Tro-
phée !), et pour cause : « i'ai
suivi un bon conseil à

l'usage des débutants :

l'êssenti6l, c'est de bien
choisir ses coéquiPiers.
Pour ma part. ie me suis
entouré du meilleur ioueur
du département et du
champion du Monde ».

Forcément, ca aide !

Franck Leclerc

mais mon truc, c'est Plutôt
la provençale, On ioue
entre 15 ot 21 mètres, et la
partio pout durer iusqu'à
aept heures. C'est beau,
non?»
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Thierry Breton : Peut mieux faire

Au même moment, dans
une autre triPlette, ThierrY
Breton fait des ravages. Zéro
pointé, pour le surdoué du
basic ? Jean-Claude Poudret,
président de l'amicale de
pétanque de Loudun, n'ira

pas iusque là : « disons qu'il
n'egt oag aussi Performant
oue dans le domaine de
l;informatiqu€. Co matin,
les boules so Posaiont faci-
lement à un màtre du
cochonnet. Mais dès la
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